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ANNÉE, No. 28. 


CONDITIONS à 
n'anonsEMEnNTtT ao “ Méris. 


Le prix pour un an est de dix 
thelineatg. ou deux piastres 
et d mie, cours du Ganada; 
on detra payer celle sonne 
de suite an souscrivant son 
abonnement. 

Les Ateliers du Méris ont êté 
‘transportés à St. Boniface, 
eur l'Avenue Provencher, 
un peu au Nord-Est du Col- 
lège, duns la Batisse du 


br. Pare. 


DIEU 


MANITOBA, 


ET 


+0 0 e-- 


SAM 


MON DROIT. 


IN. DD. Gagnier & Cie, Iditeurse}l’roprietnires. 


L'anmmnistie. 


———— 


Rôverend J Richot 
St Norbert, ER R. 
R vd. Monsieur, 


! 
| 
| 
| 


Le licutenant-gouverneur MeDon : 
gall se rendait dans le pays des Me! 
us, en grande pompe, entouré d'une | 
cour trionphante, inpudente ntme. 
Tout à coup il lance sa funense pro, 
clamation. Mais Le transfert du ter. 
ritoire appartenant à la Gie de la 
Baie d'Hudson n'avait pas encore eu 
lieu. A la suite de cette proclama- 
tion, Les agents de M. McDougallen 
vahissent le pays, l'arpontent, Le di 
visent, se le partagent et menacent | 
d'expropricr à droite et à gauche. 
Grande fat la surprise, puis la co: | 

| 
| 


que vous avez ele nommé par le 
president des territoires du nord- 
ousst, comme co-COME ISSUE, Avec 
Johu Hack et Alfred Scott, écuiers, 
de Ja Puissance du Canada Îles 
termes d'entrée dans la conuféldéra- 
tiun. 
Je suis, 
Révérend Monsieur, 
Votre uhéissant serviteur, 
Tuos Bus, 
S:crelure, 


ere des Metis. Personne ne leur 
avait signifié de transport regulier 
ds leur domaine, [ls aviient donc! 
L: droit de se croire injnstement et, 
iliégalement allaqués chez cux,sans | à Mossire Ritchot. Ptre. cie. 
aucune provocation de leur part. | Dudonr 

Que faire? Vontals se laisser dé- PORN 

pouiller et chasser par des homnies | Le président du Rouvernement 
auxquels ils ne reconnaissent pas et} provisoire d Assintboia, en conseil, 
qui n'ont pas d'ailleurs d'autorite ?! vous met par les présentes en 4110: 
La compagne n'est plus là pour les !rité et en délégation, vous le Rev. 
proteger 3 ils sont trop loin de l'An | Messire J.X. Richot, en compagnie 
gleterre pour demander etobienir à de John Black. écuier, et de l'hono: 
tenps des secours ; quant an Cana |rable À. Scott ali que vous vous di 
da, c'est Lui qui ataqgue. Les Matis, rigiez à Ottawa, en Canada, et que 
qui veulent demeurer sujets de Sa là vous placiez devant le parlement 
Majesté, se devient alors à se prote. | Ginadien la liste qui contient Les 
gr envntmes Îs forment un conditions et les propositions sons 
gouvernement qu'ils appelient pra. | lesquelles le peuple d'Assiniboix con 
visoire, et le chargent de résister à sentirait à entrer en confédération 
lout prix à l'entrée de M. MeDougall avec les autses provinees du Canada. 
dans une proviuee qu'il a déjà acra Signé. ce vinzt deuxieme jeur de 
bles de son mépris el metniävcee de mars, en l'an de Notre-Seigneur, mil 
spoliation. La majorité forme, ape! huit cent soixante-el dix. 

prouve et stpporte ce gouvern ment, | Par ordre, 

qui, lors de sa formation, ne combat Tuos DUNX. 
coutre aucun gouvernement etabli. Secrélure. 
Tue combat pas contre lt compa- Siége du gouvernement 


guie de La Buie d'Hudson, puisque Winnipeg, 
velle cbr y est plus ; il ne combat Asuinibola. 
as contre l'Angleterre, puisque M: 
Ottawa. 23 avril, 1870, 


MeDougall n'a pas encore de pouvoir! 
ui de anandat; il ne cormbat pis! 
contra Le Ganada, puisq'e le Nord 
Ouest ne fui a pas eté irausfere, 


|A l'honorable Jos. Howe, etc. 

| Monsivur., 

Les soussignés, délégués du Nord. 
Ouest et destrant rela-der les mois 
possible les affaires de leur mission, 
ont l'honneur de vous prier de von. 
lour bien informer le gouvernement 
de Son Excellence qu'ils désirent 


Quiconque voudra se former une 
opinion réfechie sur les événements | 
d'alors, ue devra donc pas oubiier! 
qu'au temps où le gouvernement! 
provisoire s'est formé, il ne résistait | 
à aucune autorité légale. 
| ALFREN SCOTT, 
Joux BLACK, 
J, N. Raircuor. 


Les Métis, an etrict point de vue 
du droit, pouvaintils, sous ces cir 
constantes, Créer NN gouvernement 
provisoire Ÿ 
question que le temps et l'espace ne! 


ne | Orrawa. 26 avril 1870, 
nous permettent pis de traiter main | à 
tenant, | Messieurs, 
! Je dois accuser réception de votre 
Laissant pour le moment cette! Je doi Santorin asognetlionn 
| letére du 2? courant, annouçantque. 
question de côté, nous arrivons na: | ne delégues du Nord-Ouest au 
turellement à nous demander gi 1900 te 


| : ipres du gouvernement de Fa Puis- 
l'Angleterre, la Métropole du Nord. LPS L 
al 9 : pe ard sance du Canada, vous desirez avoir 


Ouest et du Canada, a reconnu ou! À 
ne T Aie ile plus assible e audience du 
admis l'existence légale de re gon k ou pre ns Dai 1! 
s Û p Ô | { (DNITAN TE À "D - ui « 

veruement provisoire et l'a traite ’ ' re LE 

one age |vous informer que l'hon. Sir John! 

; A. MacDouatl et l'hon. Sir George El 


| sacrifieut son honnenront mille fois 

A la nouvelle de ces troubles, | Cartier ont été autorises par le gou ot. Si Riel est un meurtrier, qu'il 
l'Angleterre envoya nu délégné apé |vernement à traiter aveu vous y " 2. | sdtah A ch " pi }} Ji 
cial, Sir Clinton Murdoch, pours'en- | sujet de votre miskion, etils seront m4 sr el bi "Pire aux Riot u'osl sq 
tendre avec le gouverneur général préts à vous recevoir à 11 heures, tarte pets a Muse 9 TE es 
en conseil, et reglor la difficulté. J'ui l'honneur c'étre, “ ss du rad Fe M 2. si ne jp 
l'Angleterre était donc lg lement Messie s. re] _ _ a : : y pat 1 ! r LA 
représentée, et ea qui s'est passer | Votre très obéissant serviteur. ve p he nds ho ue | age si p' ya 
subséquemment doit être considéré Josiru HowE pi pos Digger PR es ere 
comme revêtu de sa sanction. Au Rév.J, N. Ricnor, | lique AU ut D DE D: 

La position étaittendue, fl fallait! J. Back, Ecr Riel a anis son influence an service 
de la prudence et du bon vouloir Acrnsp Seurt, Ecr. | de la imetropote, à pacilie son pass 
pour racheter la faute énorme qui Ce M, Buuin était le secrétaire dutet a pr AUTIT l'effusion de sens 
avait été commise, Grâce au eon-l gouvernement provisoire, Qu'anurions nous fais sans uit Xe ge 
cours de citovens honorables, grâce | L'eutrevue eût lieu, les conditions rappelle tou pas la terreur géns tuile 
a la magnanimité de Riel et de ses furent accentées, et Manitoba tra | quand lou previt En nca ke et 
OMciers, les obstacles disparnrent | dans la e eV ration, vover d ilravers ces bois 
rapidement, Une délégation du! N'estce jita lu LA reconnaiseance inconnus, cormbattre des advet és 
Fonvernement provisoire, sûr la!la plus formelle, la plus authenti.}à la répu'aton gigantesque et? 
privre du gouvernement canadien, que, la plus ouvert de l'existence  lastique ? Quels regime ALLEA L 
se rendit à Ottawa. Voici desdoeu | de faitet de droit d'un gouverne pu résiste e pois le Mitis 
ments officiels qui constatent, au ment ? Si l'Angleterre, au Ileu de qui leur sent tou s ærmnhii 
delà de tout doute, ces faits d'ailleurs traiter avec ce corps, l'avait combat ches dans errors L au (| 
genéralementatlmie ituper sce saldals PPS ce ge em res Ÿ Grâce à Riel Da 


pour traiter avec le gouvernement! 


jaurailt avec 


‘tre entendus le plus tô£ possible, | 


Voilà uue intéressanie | | 


{demandent la vie 


Stüibies. l'Angleterre à prefere trai 
ter de gouvernement à gouverne 


UC CONVEHUON 8e est stivie cola 
recie la question, el tout doit @& de 
.cider conformément à cette convert 
tiou, 

Avet ax meilleure volonté du 
moude, nous ne pouvons pis arriver 
à ue autre Conciuston, & mois de 
S'ipposer, à l'Angleterre et an Cana: 
da, de la fourbere: à moins dedire 


‘que nous voulions enlever aux Mé-! 


Lis. par des feittes hontetuises, leurs 


chances de sncéés dns la lutte, Les! 


desarmer par la Fruse, pour es ecraser 
ensuite pair be force. 

Mais, diton, 1 ne s'agit pis de 
celt is tout cela est admis : 1 s'agit 
| suiement d'un meurtre commis par 
Rielelles siens, meurtre nou ne: 
cessaire, premédite, et froidement 
jaccompli Ge meurtre n'a rion de 
jcommnnavee....... Eh? bien avec 
juoi? Avec le gouvernement pro 
| visuire ! Mais iles! l'acte méme du 
gouvernement provisoire. C'est in 
qui la decide ÿ eest ni qui l'a 
opéré Avant recoit ce gouverne 
Jinenl, avant traite mvec lt, HVant 
accepté ses conditions, Fou a par le 


fait nome accepte iOUS Svs actes. 


Ce n'est plus le temps de dire: tel 
ou tel acte était blmable, n'etait 
pas nécessaire; pour trulter avec Lui, 


a fallu admette que ce gosverne:| 


ment avait agi pour cause justifiable 
et aeceplilbde dans chacun de ses 
actes, Des que ce gouvernement 
existait légalement, comme cela a 
été hnplicitement admis, il avait le 
droit de proteger Ja cru 
|protéger en ovdoutiaut la mort de 
(Scott. Cola peuteôtre une faute po 
tique, une erreurregrettable, nrus 
cel'est pas plus, Qui aurait Fandace 
:d'assimiler eet acte à celui d'un par 
tieuhier, qui, lors de es troubles, 
premeditation et par 
Vengeance Où autrement assassiné 
quelqu'un sur le territoire briarnn 
que ? EL faudrait Pour pousser lat 
mauvaise foi ou Pinjustice jusqu'à 
ce point, posséder Le fanatisme outré 
des gris, 

Voil& pourquoi nous disons que 


sr se 


ceux de nos confreres qui se décti 
rent sausfuts des parolcs du Globe, 


ont grandement tort 
| Le Gobr dit: “ Riel 11 
meurtrier, Parmnistie 
été prornise, il faut aprelle lui soit 
dessetts, certain 
et l'in 


vil 
1 t . 
itil dd 


est 


II AS Si 


jour 


} 
piat «et 


| LE 
dceortee0 BR 


nul embrasse le Globe 


ses larmes recontiissintes Eh ! 
bien. c'est faux : Riel rest pas un 
neurtrier : Riel æeté Je prés dent 


d'un gonveroementquisest protege 
et dout l'Angleterre à ateccple Les ae 
Los contreresapul 


diel, amas qui 


voilà tout Et 


de 


(es 


ft uestpour 
ou demaude 
AO Lou sou sais ON on veut 
ttaccorder a vie au prix de Fhou 


Je suis chargé de vous informer tüenl, conne de nañion à nation ; neur 


(A suitres.) 


- - 
L'AMNISTIE, 

Le téjécraphe nous apprend an: 
jourd hu quua grand jury à Ma 
bnitoiba vient de liouver des navet 
Lsatious foudees (ot pour 
meurtre de Scott, contre Riel, Le 
pineek O'Donoghue, et pour com 
ilieite dans le meurr, contre MM 
Ritchot. Bagemodeser,  Neault, et 
Delorme. Où sarréteront ces aceu 
sations ? Bit misse ces covers du 
Nord Ouest à forme le gouverne 
[ment provisoire preside par Riel, 
tous les actes de ce gouvernement 
jonteté approuvés etralifies pur la 
populations lexcention de Seat 
este fait virtuel de loute cette pro 
[Vie : douze Conites FOURNIS VNien 
(nent de Le  declarer emphatique 
Jibent. ‘Fous sout donc coupables 
bgalement. et il faudra tuner à Ja 
barre emiminelie descmilhers d'hon 
Ces pour un acte Quis crovaient 
de légitime defense. La 
d'une province devra por iguomt 
(Hiensement sur un éehafaud, ou 
ètre condamnée an traviant des foi 
Cats ! Si Riel est coupable, tout son 
Louvelnement lest, ons ses ati) 
[ports le sont. 

: Sous l'administration MacDonald. 
nous avons déclare hautement à 
EU anis que l'honneur et lai jus 
ice leur eommainduent Lonprortent 
| serretit de prendre des mestres nr, 
tmediates pour accorder Lamiiste, 
! L'opposition, embotantle pas, cru 
La la trahison et au parjure politique, 
{Matter ant qu'elle est it pouvoir 
ique les troubles Angmentent-0rou 
jblionus pas que Pamnistie à paru 
[longtemps amutle quelle à seule 

eit mains le pouvoir, que n'obtient 
elle cette amuse? Nous ne 
louis pas Lui faire réatocties : 
| ses freres 


sont Ge pies ù loumu 
ler un posranmmneel à ke foire ele, 


ls Hits 


ol) 


[ELA 


finis les eveneinents pressent, 
les esprits sechandent Nous la 
conurons done de ne pas tardei 


d'avantage, Elle à accopie le regle 
[inent de cette question cottine par 
Le de sa politique. Mais celte poli 
hque ne cet pus etre d'expeetativ 


[ut dexpéidientss demain penuteétre 


serait trop tard Cest qu out 
d'hui. ton de «intlo tt 1! fut HELENE A 


HERUR 


na 
quil roprochail à ses 
(ue MM. Fourmer. 
Dorion et Lelelli uoubhent pts 
out de pouvoir etais, ot 


Peljpotil de chaque 


NRFREN MEL IREE le MPIFRNREELAEE 
dans la faute 
audvereured 

[RE à 
qu'ils 
Lu 1s 
tiiiiite DHL 


oil Ce 


[ls he #onit pas ba 


bitués ut pour or, 6 v4l vrai IIS 


| 1 
ils sout assez intelligceuts, nous l'us 


pérous du moins, pour cotiprendre  Laitre jerdre pour tousours la conti. 
que Le pouvoir] dans ce cas veut ohre ane du peuple, qu'il est conse re 
RE \ SAUMUR 11 ul | AL 11,8 Cottfiniit Li 4 perdu celle 
responsable lis  representent des clettenre de noire paroisse inuis 
Lier here (| 11 sl 1itauiitti) i “lus CL ‘À coulote polermenture juste 
(J ttopti Leur passe eat enkache 5 nrbpenlante lies MM. Gough, 
bien des fautes: qu'ils se mer | Adiuns el Gilles, out tenue à 
“jt che Four those) die lt let URREE: lead de cette Lot, Hi L:: l'a pypro- 
ue un acte de justice, el is ant baton de leurs cou iloy hs et des 
out racaté Deggéonp de ce passé, elcelonrs de ce conte 
L'aiuistie est héussure el co î h [ATTE QE su Hiationt de MAL. 
tre tnmediate, Bus el Le Nord Gregoire mAsoy €t d Le, Martin, 
Ouest peut devenir un ardent fover dut or, seeculie ju MM. 4. Bt, 
le haies et, de nersacutions, tn Martin, Senior, et Armabte Bron. 
euse büeher où serout enfouts "ALU UT lite la religion 
detiutle des hornimes utiles à La €eatholiqu ta la nationulité ii 
URL, De grûce, prevenous les dietue pur eu tsonmement tilég ul 
conplieatous qui pourraient sur €lbronstque du Rev, M Michaud, 
4} h &!l DURE dlitlis «4 LL l'OlsSu 
Sous avons démontié d ‘ju lo. Ù [ t le Cauuada Ver 
| jt A Hifhiisllte, nu vut.æl le ph ute L in rat rhaltiot ul 4 re l: 
si (loi! n ile dt du » " - lu \ lit she sut 


inoilie 4 


EDI, 13 DÉCEMBRK, 18784. 


EL LEE ee mmsinlhee «amant nn 40000 TRADER ÈS 


E METI 


TARIF D'ANNORCRS. 


Lrenikre insertion, 12 ets lé 
hunr, al Rrts, par ligné 


peur chdlte insertion 
mquonte 


Nulle annonte he comptera 


pour tioine de kig lignes, 
l'airinent  Wuigr UÜ'avance 
aquatut l'annonce et pour 
inoina d'un thois. 
ANNONCRA À L'AR#AE. 
l'our une colbtthe.…...#100 06 


“ demi ‘ ,…. 09 00 
“ unqrt decolohne 40 D 


; * . x ee en CESR Se tes en men ee ça cm pape) 
Lort Garry, 1? février, 1870, Kuerre eût existé pour chaque par: une goutte de sang n'a ete versee, parcs qu'elle resulte implicitement 
ie ; Le Valnqgueur aurut pose ses Juif un soldattna per. 
conditions, et lé Vainen les anraitile récompenser que 


de fa pecouutsenmnee qui a ele due: 
Mient fau de Le logalté du gour- 
VesHement provisoire do. quelle 
a ete formellement promise par les 
Laliiornes Competonmes, 

Datis du proc uu article nous res 
Svlendrons sur se sujet et developpes 
tous d'avantage celle thesten l'ups 

puvaut surdes Cocuiments, des faits 
LL des chitres, 


"+ © Gui - 


sEnocopn a propos des Ecolés: 

Auue ass mblec notnlreuse dos 
cHovens de Negnac tente dimanche, 
le 20 du courant, à l'issue de la 

messe dans Je but de donner une 

LexXpression pubique à leur sentis 
ments à l'egard de la loi des écoles 
du Nouveau Brantwick. Prodent 

tRobichaud, ecr, dd, P. a eté nommé 

President, et dames Smith Scre 
laiire, 

Aprés que des explications eurent 
ele données, Je fihaière à Gore biert 
comprendre Le but de Passembiée, 
les  resultitions suivaittes furent 
toutes adoptées à lunannmité, 

Lo, Rosolu--Sur motion de MM: 
Romain Savoirs et Jules Savoie, se: 

code pur MM. Jean Lonis Robi: 

chaudet Eplh, Robichaud : 

Que celte assemblées en union 
avec les antres catholiques de cette 
bravines, trot devoir protester pu 
biguemeont contre l'Acæe des Ecoles 

de Tol. qui introduit nu systéme 

d'éducation propre à fire perdre à 
lu jeune generation, tout sontinment 
de foret de religion, à la laisser 
grandir dans Pinditterenee et l'athes 

Jisme, source de la plus profonde de- 

gradation du cœur humain: des 

fenimes sis notre qui attirent la 
colere de Dieu sur la toire, el qui 


fout fn honte et Je mallhivur. des 
“ociotes, 
Jo Résolu Sur motion de MM. 


Brun: Poirier et Pierre Alluin, sea 
corde par MM. Pubert Robichaud et 
Gen Savoie : 

RIRE les « Move s de cette paroisse 
sengagenl a emplover tous les mo: 
veus legithnes en leur pouvoir pour 
S ODDOsCE à aise à execution de la 
loi des écoles albecs dunxs Négüuc ; 
quais sont pros à piver toutes les 
lases legales el justes soil pour le 
soutien dx JÉOUNFEx ON por les HAE 
es bosonies du conte; mas qu'ils se 
Fofusehl a payer une Daxe injuste et 
legale pous le support dex ecoles 
oiuils ne peuvent oh conscience faire 
isteuire leurs entiuits, 

do, Résolu notion de MM. 
Fodnohoud et Germain 
Breun, second fu MAL Nicoius Le 
blanc et Luce Mu hy : 

tj lu dluus | OIL ON) de colle HEC TIIE 


ANT ques 


blée, Ja conduite de l'hon. Wu. 
Kelly, relalivement à la loi des 
ecoies, Conduite pleine d'injustice et 
qui tete a seprobation de tout 


et cl IRER doit lui 


À 1testititett 


mers 


ee + 


ts tn” 


# 


MT us Ov 


aura er 


_— 
Pa 


D. 


k 
1l 


ER 


ES —— 


L. statut ptet 
plus ursente dune action promple 
colle ice An gouvernement de la 
Putasanee, pour mettre par des moy 
ous coustitationnets nu Arret atuix 
tests injtstes 01 ins eoes pur le: 
Lunctisou, dont les caiholiues de 
uit HELLAELL ‘e ont à sou til car K! 
l'etat actuel de perscention retigiense 
continue, 1 pourra étre la cause 
d'esénerments graves 61 propres à 
cotnpromettre la paix de lu pro 


Vince, 

5 Résolu=sur motion de MM. 
Prédérie Martin et Israël Savoy, 
secondes par MAI. Louvre Robichaud 
et Olivier Savoy: 

Que cette neserrhife est heureuse 
de pouvoir offrir Vexpresston de sa 
sincore  gratititdn Gui Venérabies 
Eviques de Ja provinee, “td CEUX 
de ja province et clésiestique de 
Québec, atisi qui les nom 
bres du elorgé, it Cons de La presse 
vraent cathoïñaue eL aux autres 
amis do l'éducation chrétienne. pour 
le ele et la cénéreuse sympathie 
qu'ils ont montre en faveur des 
catholiques de celle provinee, dans 
la lutte qu'ils soutiennent pour Fe 
ducation de leurs enfants. Que a 
plus vive reconmisanee est due aux 
inemnbres des communes du Cana 
qui oùt vole on faveur de Inesures 
propres à faire rendre juste artix 
vatholiques du N. 1, etque celle 
assemblée ose espérer qu'ils von- 
drout bien continuer d'etployer en 
Leur faveur la grande influence dot 
ils jouissent, etpar ls rendront 
un grand service à la Puissinre car 
ile v retabliront la pais, sur sa base 
possible, l: justice » 

6, Fesolu—sur 
Michel Savoy et Vital Robichaud, 
secondés par MM lsraël Savoy et 
Augustin Abo: Que le Monttenr! 
Acadiei soit prié de publier les pr'o- 
cedes de cette asscmbhlée, ainsi que 
les autres jonrnanx qui stléressent 
à la cause des catholiques du N. B. 
et de l'éducauon chrotienune de l'en-| 
fance, | 

Paunevr Roneuatp, président | 
JAMES Surru, secrétaire. 


{ous 


motion de MM. 


capable de tout: l'histoire des judas linteressés. 


! 


"1 ÿ9 AN JAN! 
PR: LEMLS: 


Sumedi, ‘5 Decembre 1578. 


dé ‘ice l'aucho, 


\ervivece 
Cette apres-mndt, à 12,30, les clo 
ches de S& Bonilace annoucaicnt 
l'arrivee du véuere archevéque de 
St, Boutface, absent de son diocise 
depuis un peu plus de quatre mois. 
Des incidents pembles survenus 
depuis son départ, faisaient ardeim 
ment dusirer sa préseice, 6t son: 
lutour & ele de 


l'occasion d'une 
imonstration spontines de Lx pop 
lation qui a dû Bi être Dion sen. 
she. | 
Partie de Montréal Le 3 courant. | 
Sa Grâce etait à St Paul le 7 et est. 
desceudue hier soir chez le Rove 


| 
ren M Ritchot, cure de si Norbert. |! 
| Veux, sans les réprimer immediate 


ment ? Nous avons le droit d'exiger! 
[qu'ils fassent laure un insulteur dés! 


L'hou M. Girard a fait Le 
avec Sa Grâce et 
temps | 

L: Rev, P, Alu, Les RER MM! 
Giroux, Proulx, Fillon, et M, l'abbe 
lorset sont allés hier rencontrer 
Mousogneur chez le Rev, M. Rit 
chot, Ce naliu, vers 11 heures, le! 
dsungue prelat est parti de St, Kor 
bert, escorte des inembres du clerce 
CLdessus mentionnées, du Réverend 
P, Tissot, du Rev, M. Richot, etd'un 
hou bi coustderallus de 


VOVAaLe 
ust arrive en Hiéme 


personnes 


debl Doniface, Winnipeg, etautres 
paroisses, QUI Luientrendues pour 
lü circonstance JL v'avail plus de 
UOU NX kilos full slhlvater)l 

\ \e \ re À A Boufave sai Grive si 
duisea vers la cathodrale où elle 
douvua lai benedcetion AU Si. Macro 
[RETR { | À still Ar 
cho | él'soltos Drésontos 
l'a stil\irul L'lo \, HRova \1l 
LEE] 77 EL | | [ 2, PXx 
RRRELIEN Û leur «q 
{1 I! » 1 [A t 
de Î | On dl ? 
| : e res 
leu : 
J1L:i | 

{ | 


EE ee tatin mme 
un Aésiertthtis) el = 


La l'aclmrimistration 


le juge, ni son adversaire, ni surtout 


Monsoisneur répondit en termes 
louchés es adectucux, como il sil 
le faire. et dit comnbien il avait sou: 
Mertde se voir eloigné de sos enfants 
danses tenips dffiedes qu'ils avaient 
eu a ltraverser, 


Après avoir reçu la bénédiction | 


de Monscigueur, Ja réumion se dis 
pre lmsél, 
Ge concours nombreux de per 
sonnes à l'arrivée de Monseigneur 
it hautement combien ce 2616 puis 
eur est estime et vénére de Ja popri 
lation, et montre que son dévouc: 
Mentest apprecre. 
Afiaire 3 ,cpine, 


L'admission de Lépine à caution a 
ete pluidee per M Royal, Fun des 
avocats du prisontier, sarmedr el 
lunli derniers, devant S, le juge 
Betournas. Le jugement doit être 
rendu aujourd'hui méme, 'argu 


CREER 


LX METIS. 


La deiegntlon rinisterielle, 


L'orwane de Clarke, la Gazette de 
jeudi dernier, annonce en petits Ca 
ractéres que cet honime est part ce 
jour-là méme pour Ottawa el 1nis- 
sion oflicielle se rattachantà lexten- 
!sion projetée de Manitoba. 
parti malade, ajoute à peu pres ce 


journal; mais son dévouement aux 
intérèts publics n'a pule retenir plus 


longtemps. parmi  nous..….../sum 
tenus am Ce. 

| D'abord, nous apprenons de bonne 
source que Clarke nest parti pour Ut 
[tawa avec aucune mission quelcon- 


que, I voyage pour ses affaires per 


Un mauvais Cal:robourg 


On ditque, Dors du départ de 
jnotre célébre procureur génceral avec 
sou digne acolyte, un Sie ami 
lui reprochait le bat de son voyagr; 
us notre homme sans ss: decor 


Il 'est certer, Int répondit froidement ; 


“+ Never mind us we go!" 
: Do 
Correspondance, 


| 
| Ste, Anne, F1 déc. 1873. 
Monsieur le Rédacteur, 

| Veulllez avoir la complaisince 
d'insérer, dans le prochain naméro 


Je ee nee ee me DE ee RS ee ce qe me meme ve ne ee ee mme pins ns 


La irags au sort des ter: 
Fes FUGs aus Moetis est SUSpOUHU ! 
ovdie des autorités. La cause | 
peut étie que Le peu de soin quoi 
apporte, jusqu'aupourd huidans 
CCUUon de ce travail iinportas: 
Plusieurs proprictés privées on: 
été incluses dans Et Réserve on d. 
pit des reéclainations des probrics 
itaires, 


| De nn 
| CORRESPONDANCE, 
| Montréal Le 24 nos, 


AL le Rédacteur, 


L'attitude prise par le Nouveuu 


sonnelles, et rien autre cho$e. On dit !de votre journal, la lettre suivante. | Honde sur la question du Nord-Ouest 


mème quil sera en Europe à Noël 
el doit ensuite vovager sur le conti. 
nent, Sa maladicet sou dévouement 
sont autant de couleuvres que la 
Gazette veut faire avaler à ses deux 
jou trois abonnés, 

Æ gouvernement de Manitoba, 


AJ H. MeTavish, 6er. 
| Représent, de ladiv, Ste, Anne, 
Monsieur, 

J'ai attendu en vain la publication 
du dernier numero de Le Métis esp 
rant y voir la fameuse adresse que 


mentation a été longue, et la plai-!00US dikon, a decide d'envoyer dans; vous prétendez avoir reçue des habi- 
st L ee « ‘ L - ! 


doiris Vivement contestée ; cepon 
dant, ce n'est pas précisement de 
cela que nous voulons parer D'ail 
leurs. un journal est pas tt tribu 
nal judiciaire, et nous ne saurions, 
Sans Matiquer au respect dû à Fan 
torité, prétendre en qussaque ee soil 
devancer, prévoir ou môme appre 
cor le jugement à intervenir sur 
les doutes de faitetde droit soulevés 
par Pavocat de Lépine. 

Si la conduite ordinuire des ma 
vistrats, et surtout si leurs décisions 
judiciaires doivent échapper, en 
régle générale, à la discussion des 


Journaux, il n'en est pas de même) 


de la conduite des officiers preposés 
de la qustice, A 
ce sujet, et st nos ronceiznements 
sont vrais, nous dirons sans hésiter, 


‘que le procureur-general Clarke à 


au, dans cette circonstance, avec la 
plus révoltante brutalité, 

Nous savions cet honune, plaie 
vivante de Manitoba, étranger, par sa 
nature grossicre, à toute délicatesse 
et à tout sentiment de convenance 
etde générosité. 

Un individu qui trahit son ser- 
ment, la foi jurés et son parti, est 


politiques est li méme dans tous les 
temps et dans tous les lieux. 
ioins, il nous était permis de croire 


que, lorsqu'il s'agirait de discuter 
un privilége connne celui de la 


uise en hberté sous catttionnement 


d'un sujet anglris, cet homme aurait 


au moins la pudeur de m'insulier ni 


le prisonnier. Nous nous trom- 
pions. [la épartneé, c'est vrai, le 
juge Betournay, mais il s'est répan. 
Ju en invectives brutales contre M. 
Royal, eten particulier contre Le 
pine qu'il savait en prison et inca- 
pable de se defendre, 

Apres avr Uahi et vendu les 
Metis francais, 1letauit naturel que 
ce eme Glurke, suivant Faxiome 
anglais: Me never forgives who did 


orong, insu HAL ses victimes: il v a | 


pts manque, 


Qu'on nous permette ici une re! 


arque: jusqu'a dquand nos juges per 
inellrontals de telles scènes de vio 


nves Lrossieres se passer sous leurs 


soi premier mot; ei, Sils ont pour, 
où Sils n'en fout rien, ce sera aux 
Journaux de parler. Le Métis, jusqu'ici, 


a respec'e les juges: il les à dofeu 


dus contre les insultes de Clarke 
profercesen pleine législature ; mais 
si les hommes qui servent la môme 
Nous Sont constamment 
ijuries devanteu\ par leur propre 
LIST SNS qu'Hs osent Le faire 
lire, Le Métis parlera, 

Clarke pout en tnnoser à SE lo 
Rouvernour Morris qui en à p'ur, 
Lil=en1 : 


Calise que 


, Clarke pout faire servir à 
so tfhis Paninenuse et terrible pouvou 
Hscretionniure dont lo revèt l'otlice 
de procureur general : Clarke, ainsi 


que le iii disant \! \uevus \l: Kav. 


it fabre- comme le mauvais chien 
lobe a nain qui l'a nourri : 
| s ous avon droit d'eoxiver 
il ibunaux gardent leurrancg, 
Lidepenedanes ot our in iliale 
| Et, s'ils ont des vuatds à 
1 | lus, AL Bal Lt} Lite 11 
dermi li | 11 ils 
1110) \ k lon 
) id voulons 
s l À, 
fui 
mt © 


Néun- | 


quelque temps quelques-uns de ses 
metnbres à Ottawa pour mettre la 
déricro Main aux négociations 


‘commencées le printem)s dernier; 


finais mi la date de leur départ, ni 
inéine les noms des delegues ne 
‘sont encore connus. 

Ainsi donc. la nouveile de la 
| Uazelte est tout simplement ridicule 
let fausse; c'est une plate -flagorne- 
rie invenñtée pour donner le change 
sur les motifs du voyage de Clarke, 
lesquels motifs ne nous regardent 
pus le moins du momde, Dieu mer. 
ci! 


Une Enquete necessaire. 


Nous sommes l'organe de l'opi. 
nion publique en insistant ponr que 
le gouvernement fasse, au plus tôt, 
une enquête rigoureuse sur lincen- 
die du parlement. I faut qu'on sache 
l'origine du feu; le public a droit 
de le savoir, ou du moins d'exiger 
[que les autorités prennent tons les 
jinoyens d'éclairer ce qui parait être 
uumystére, Pour notre part, nous 
croyons à un accidents; mais Ja 
rumeur cite des noms, accuse des 
En justice pour eux 
[ièmes et par écard vour tous, nos 
ministres doivent ordonner uue 
enquête, et cel au plus tôt. 

D © <a — 


Les detix milles. 


ML les Cominissaires Dubue el 


Bain ont comuencé leur enquête, | 
[lnndi dermer, à St Paul, en bas. 


Es sont chargés par le gouverne 


1 

| 

[ment d'Ottawa de faire comparaitre ! 
1 


devant enx tons les propriétaires de 


terres auxquelles estattaché ce droit. 


des deux nulles, de leur en faire es. 

timer la valeur réelle ainsi que le 
revenu annuel. et d'octrover à cha 
cu ee qui sera considoré une Con)- 
mutation juste et équitalle, 


Gest une bonne nouvelle que 
colle, et nous la donnons avve 
plaisir à nos lecteurs. MM. Dubue 


et Bain doivent aller dans toutes les 
paroisses, l'une après l'autre, et 
Lentendre toutes Les réclamations, 
| On sait que, d'après la décision 
thérale l'Ottawa, les deux milles 
jen question seront souvent accordés 
41 pleine propriété, et que justice 
sera pleinement rendue dans tous les 
Cas, 


TT © 
Nos amis de Quebee, 


sout du No 
inadvertanuce 


l'élu Moule, 
ju ne n(lon 
pus eto faite, On sail que le Nou 
veau- Monde, depuis F6, à voné avec 
d'autres journaux du Bas-Canaidla 
le plus d te plus inebrun 


CG est par 


leVout el 


In! \ 
(NRANE SU A la caisse de la just] eo 


el des droits daus le NomdOuest, Sa! 


VOIX souvent eloquente, toujours an 
lorisre, n'a has lesso de se faire 1!) 
londre en favom de notre 
Œuu est celle du | ublec ilre le for! js 

les derniers tu Hips, Holls 
aVois Vu sa Valllante rédaction dé 
fondre nos justes réclamations ave 
ute 


Cause, 


ui, dans 


Visuel ef tie justesse d'appre 
elailons Œue Hols aphlanudissons " 
n°, Ja : 
» l LNRDE M | Mitlil les {lili 
LEA Lüolis nos Col l'etres de Que lu 
ir to OUI Tous, nous ont dotinie 
» {} l'» de 1 Lu'tht't { 
it lu 1l t { | Î 
[1 
L » » x rs 
l 
| \ 


Les deux articles sur l'amnistie, | 
reproduits sur notre derniere feuille | 


ON A 


lants de notre division electorale, 
Vous avez pourtant promisque cette 
adresse sesut publive, et votis, qui 
savez si bien faire votre devoi 
comme député, refuserez vous d'a 
complir ue promesse faite publi 
quemfnt ? 


tenant impossible. D'iuileurs, vous 


| devez cette faveur à vos constituants, | 


ear la grande majorité d'entre eux ne 
connaissent pas l'existence d'un pa 
ireil document, ilest fort important 


que ce chef-d'œuvre atles honneurs! 
de la publicité. Je n'ai rien de plus 
Là vous dire aujourd'hui, mais atissi- 


tot que vous aurez complete votre 
dernière, je reviendrai sur le sujet. 
| Au revoir. 

Votre etc. 
| C. N. 
———_"DéC— 

, “ 
Gelés à mort. 

| Durant les dernivrs jours ce froid, 
deux accidents pénibles sont surve. 
uus. Un M. McKenzie revenait chez 
lui, mais ilfut pris par le froid avant 
de pouvoirs'y rendre, arriva ne 
anmoins à une distance tellement 
rapprochés de sa maison que sa 


femme entendit ses ens de détresse, | 
Celle-ci envoya immédiatement ses! 


enfants à la recherche de lenr pere, 
jmais, à cause de La tompète, ils 
furent forcés de revenir sans Favoir 
trouve, Le lendemain, le pauvre 
tialheureux fut retrouvé 
| Inort. 

Une sauvagesse à aussi été trou. 
vée morte par le froid, à St Charles, 


RER SENS VE Ce PE UNRES PSREUTE 
Informations. 


— Plusieus marchands de Win. 
nipeg louent des voitures pour aller 
chercher leurs marchandises à 
Mooreheaa. g 


— Toute cette semaine, letemps à 
été remarquablement beau et peu 
froid, 
| — Ja cour de comté de Selkirk a 
siôgé à Winnipeg mercredi et jeudi 
de cette semaine. 


ei, annpnçant que M. de Lamothe, 


jeune Français venu jei l'ete der! 


[ier Comme agent d'émigrition 
‘pour l'Alsace et la Lorraine, avait 
| péri en mer dans un naufrage. 


| — M Hector LeBer, arpenteur, 
[part demain pour la provinee 
Que boc, 


| _ Le terme ile HT cout de 
| pour le comté de Provencher do 
avoir Dieu àSt4 Norbert mercre 
{le 4 courant. 


Presques tous Les ministies 
foderaunx out ele vlus [Mir ucclama: 


ton, 


— Les bureaux des honorablos 
secretaire et tresorier de la province 


bâtisse 


sont transpories dans la nr 
Cupée pi M. le conmnnissaire des 
Si LOS, 

MAL Granceres Cie marcheur 


de Ste, Anne de la Porte de Chônes, 

ont ävchote une crande au ite du 

fourrures d » mMailillauves (ll los 

Hoi 

[RE nu? Lt it 4) 

or 1 inzles \\ le 

| | COouIS iii 
\! h \ Ai) 

{ | | | 


La chose vous estinain- | 


uele | 


— Une rumeura cireulé, ces jours | 


[engage à vous adresser Los lignes 
sulIvaies : 

.. Ceux qui ont eu le courage de 
[briser les liens qui les atachaient 
aux chefs du partt conservateur pour 
revendiquer laionneur du pays si 
£ravemient COBiprommis par le seau 
dale du Pacifije, doivent comme. 
cer à se felicier d'avoir fat leur de. 
voir, des bonnes du nouveau gou. 
verneinent sont, parailil, décides à 
prouver que les actes valent imivax 
que les piroles et qu'entre des mains 
energiques la cause du droit et de 
la justice ne sera pas méprisée, D'a. 
pres Loutées les üpharerces, ils vont 
jregier sans bruit ct sans éclat }4 
deux brülantes queshious de lam- 
uistie et des ecoles. 

Ils auront assez d'énergie, nous 
l'espérons, pour faire voir aux de 
putes anglais ct protestants qu'il y 
den jeu, dits ja question desésoles 
el dans celle de Pammistie, nu pri. 
lcipe de juste inviolable, une ques. 
tion d'honneur et de bonne foi na 
| tionale. 

La couduite des députés anglais 
sur la cjaestton du Pacitique fait 
croire que st le Bas-Cimadi ar obticn: 
|pas justice, c'est parce qu'il manu 
| d'énergie et rend les armes avant 
‘d'avoir combattu, avant d'avoir fait 
les efforts nécessaires pour con- 
vaincre des hoimincvs qui paraissent 
Couverts à la conviction 
|. Si où à vu des Glass, des Shiblev, 
| des Smith, des Lowis, des Burpeset 
jplusieurs autres s'elever ati-dessis 
ide PFesprit de parti pour veszior Ha 


[inoralile Qu pays, où en verra bien 
|d'agtres s'elever au-dessus des pre 
juges religieux el nationaux hour 
laccomplir des actes de justice el de 
saine politique. 
[Où pour ne parler aniourd'hui 
que de lamaistie, ilest tnpossible 
‘que les désutés ang'ais ne mettent 
pas de côte foutesprit de fanatisme, 
Lorsqu'il v auta daus le gouverne 
lient des hoiines assez farts pou 
Lleur fare voir le eûie juste de la 
question. 
Ou iroure les auleuss d: 
droit interuationual, des  autéries 
nombreuses en faveur de lPamnistie 
Ces auteurs s'accordent à recou. 
naitre Le principe que tout traité de 
poux entre na Lrangeres, dt 
conmoderments OÙ arrange meNés 
Lentre gens de ba infme nation, en- 
maués duus nue guerre civile, jm 
[impliquent Famaistie, le pardon du 
| 
| pisse 
Voici quelques-unes de ces auto 


dans le 


Î 
Î 


[Jobs 


1ies. 

Keuts, vol, Ter, p 167 La paix 
enleve aux parties contractutes tont 
[droit de commettre des actes d'hos 
[bliie pour ce qu est survenu pen: 
[dant la guerre ; et tous dommazes 
jet griels sont jelos dans l'oubli pair 
l'amuistie que toul traite implique. 

Vatel, Droit des gens, livre HE, P 
L'ammistio est un oubli par 
passé el comme la paix est 

adaetire à néant 
| ce doit étre là Le 


» 
in, 


! 
il (ous 105 


esince 
sujots de discoi 
premier article du traité; c'estanssl 
Ce 4 quoi où He Haiti pas atout 
l'hui, al Le traite n'en di 
rail pis LU 1 io! 
cessiitement comprise par ki nature 
mème de Ja paix, 

Pullendlorf va même plus loin, il 
352 de son volume sur 
"que Si un sou 


{ 1‘i1S t 


l'anmstie v est li 


dut à ln nage 
+ Droit des 
un Etat esi outre avec des 


10 trois 


eralth ol) 


rebelles dins quelque acconmode 
ll LL iles eus par cela seul lui 
avo! vlonué ton! le rest 
Whoaton, Wildman, Martens et 
is log trs | s de droit in 
Patio) sent La nine chost 
Ainsi, du “45 Inéme 0 s 
\! € oil los 
\ ra 
vis 4:14 
ñ Oo} \ 1 4 


D MGKENNEY, WINNIPEG, 


> 


BENTLEY, 


| 


| 
| 


NN 
IMPRESSIONS 


[NP 


1. IX. 


| 
| se 


| 
| 
o | POELÆS, 
. ds | FERBLANTERIE, 
0 : | INSTRUMENTS D'AGRICULTURE, 
‘imprimerie du! 1! 
On exécute à l'imp | ph 


MEUBLES DE MENAGE. 


{A la 


® 99 
«“Metis. 
| BATISSE MeKENNEY, 


Des impressions de toutes sortes WINNIPEG, MANITOBA. 


| 
telles que | 
| 


BLANCS DE COUR 


POUR 
AVOCATS, 
GREFFIERS, 
NOTAIRES. 


A 
CE À À in 


Ql 


DU CANADA. 


| Durcaite 
| Aller et retour de Manitoba. 
| I A meilleur ronte de l'Est est celle du 
| A4 Chemin de fer Grent Western, 
| Detroit, Toronto, Hamilton, et le Pont Sus- 
pendu, 
| Quatre train Exprés chaque jour aller et 
venir. 

Le tarif est moderé, l'expédition prompte, 
Let le twutésiel roulant comprend loutes les 
«ætibres inventions. 

Attention spéciale et tarif particulier pour 


les immigrants. * : 
VW. K. MUIR, 
er uutendant Gén 


409 —— 


Factums, 
ROLES D'EYALUATION, 


abetiques 
Listes Alphabe I Bureau du G. W. 
Hamilton, Ont. 1872 


———— 000 — 

BLANC DE COMPTES, 
Cartes d’affaires, 
Circulaires, 


J AMESS HBTIWART, 
e 


LETTRES FUNERAIRES. | PHARMACIEN, 
| RUE GARRY, 
aps AE | vis-è-avis l'Eglise Methodisue. 
| WINNIPEG. 
C À R T E S | PROGLES, 


MÉDECINES ET PARFUMERIES, 
JOUETS ET ARTICLES DE GOUT, 
ARTICLES DE TOILETTE EN GRANDE 
VARIETE, 


DE VISITES, 
D'ADRESSES, 


DE COMMERCE, 
ET!" 


Un soin special pour la préparation des 
| prescriptions. 
| 


ETC. | 


| 


| 
| 
| 
| 


PITON & IS MAY, 
GRANDE HUF, WINNIPEG, 
AGENTS D'IMMEUBLES, D'ANSURANCE SUR LA FIR 
FT 


COMMISSIONNAIRES EN GÉNÉRAL, 


1! 


| 
| 


—— 000 -—- 


PROGRAMMES. 


Encanteurs, Evaluateurs, Comptables et 


1 


Coturtiers de Douane. 


AFFICUES 


FINTRRES DANS 


LES 
L'ÉTABLISSEMENT 


LIMIIES DE 


LIVRES, 
BROCHURES. 


—— 000 —— 


1 
[que le fait de prendre, en s'4 établissant ou 
| du toute autre manière, des terres inoccu 

pees dans les Limites de | Etablissement, 
| Soit sur la Riviere Houge eu sur la Hivière 

Assiniboine, sans avoir prealanlement ob. 
tenu la perinission de ce Departement, ne 
sera pas reconnu par le Gouvernement 
Comine donnant un droit exclus f d'etablis. 
Seiuent (homesieal) ou de Preermplien, @ 
loule personne est par le présent requis de 
se conduire en censequence 


A variété el le nombre de carac 

à ere que possede l'établissement 
nous permettent d'exécuter les im. 
pressions qui nous seront confiées. | 
de maniêre À satifaire les goûts les! 
plus difficiles, et sous le plus court 
déla; 


Winaipeg, 10 Avril, 187% 


l'ar orûre, 
J 8 DENNIS 
Arpeuleur Genre). 
Bureau des Terres de la P 


l'sFaRCE, \ 
2! Mars, 147) 


) 


| COMMERCANT EN GROS ET EN DETAIL 


ROSSE ET PETITE FERRONNERIE 


emin de fer Great Western, rares 


AVIS PUBLIC est par la présent donné ! 


LE MATIS. 


Printemps et Ete, 1873. 


en 


| 


A. G. B. BANNATYNE, 


GRANDE RUE, WINNIPEG, 
AVIS 


Est 


| 
| 
| 
| 
| 


MARCHAND EN GROS ET EN DÉTAIL. 


A en mains et soit receoir par les premiers | 


rtiment choisi et des plus |: À ! 

CRT EU siunt jamais éte importés | TITRES pour les TERRES situees dans la 
dans cette Province, coasistant en quan: | ZONE etablie soit sur la Htivière Rougr soit 
tés varices 60 sur la Rivière Assiniboine, ou dans aucun 
Léna b des ÉTABLISSEMENTS en dehors de la 
dite ZONE, comprenant la Paroisse de 
| STE. ANNE, et la PETITE POINTE DE 
| CHÊNE, ainsi que ST. LAURENT ot la 
: POINTE-DE-CHÊNE au LAC MANITOBA 
| WESTBOURNE, àc., &c., que des 


EPICEAIES DE TOUTES SORTES. Demandes de Patentes 
FINS ET LIQUEURS, | 


Section 32 de l'Actr de Manitoba, 


MARCHANDISES SÈCAES, 


ORJETS DE FANTAIS:E, 


ètre faites à l'HIONORABLE MINISTRE 


+ *C L' ile | DE L'INTÉRIEUR. Chaque telle DE- 
DIBRE, AILES ET PORTER eu beuleilles | MANDE devra être accompagnee d'un 


ETAT assermenté de la personne faisant 
telle demande, lequel état devra rontenir 
la deseription et la condition du LOT, et 
j ANADIENS ET ANGLAIS, | *noncer les particularités en vertu des. 
DRAPS CANADIE: [quelles la Fatente est réclamée, et devra 
| étre envoye sous enveloppe au soussigne. 
J. S. DENNIS, 
| Arpenteur Général. 


| 
| 


| DE TERRES 
| 
| 


CIGARES ET TABAU, 


BOTTES, BOTTINES ET SOULIERS, 


Bureau de l'Arpentage des Terros 
de la Puitsanre, 
Winnipeg. !0 Septembre 1873, 


QUINCAILLERIE, 


OUTILS de Charpenliers et Menuisiers. 


BECTES, PELLES, FOURCHES, HOUES, 


Un assortiment considérable et choisi de 


VENTE 


S EH IE I I 1". 
Par et en vertu d'un Bref d'Execution 


émané de la Cour du Bane de la Haine, à la 
poursuite de 4ngus R, Chisholm et George 


FAIENCERIE ET VERRERIE. 


——— 


ACHETÉ ET VEND 


FARINE ET PROVISIONS, PEMICAN 


{Pnovincx pe Manxirona, 
ROBES ET PEAUX. 


| Comte ile Selkirk, 

| Ravoir : 
LOTS DE VILLE À VENDRE. 

| ot teneinents de Jaines Bedinan, Defendeur, 
j ai saisi et pris en exécution tous les droits, 
titres et interêts du Defendeur susnomme, 
dans, sur et à certain lot où morceau de 
Terre decrit comme suit :—Tout ce certain 
| let ou morceau de Terre et qrrémisses, sis et 
[situe dans la Ville de Winnipeg, dans la 
| Province de Monitoba, et qui peut-être 
| Connu comme sul, savoir, commencant à 
[un poteau se trouvant à una chaine à l'Est 
de la maison de William Harvey, allant au 
Sud uns chaine et demi de long d'une rue 
| tracée, de là à l'Est une chaîne, de là au 
| Nord'une chaîne et demi, de là à l'Oueet 
june chaine le long d'une rue tracée insqu'au 


POUR LA | point de depart, que j'offitrai en vente à 


Force de Police Montee| 


qui doit être levée pour le Ser-! 
vice au Nord-Ouest, seront 
reçues jusqu'à Midi 


Des Soumissions 


POUR LES PROVISIONS SUIVANTES 


jeudi le 5ème jour de Décembre prochain, à 
onze heures A.M. 


EDOUARD ARMSTRONG, 
Shérif de Manitoba. 


| Bureau du Shérif, ] 
Winnipeg, ? Octobre 1873, j 


Le 14 Cbet,, 1873: 
VIANDE, | 
FLEUR, 

PAIN, 

VÉGÉTAUX, 
ÉPICERIES, 

BOIS DE CHAUFFAGE, 
HUILE DE CHARBON, 


| 
| 
| 
| 


| 
| 
| 


FOIN, | — 

PAILLE, | A V' Is, 

AVOINE, | bé | 
SON. | TTENDU qu'il existe maintenant sur 


L | LA les livres de ce Hureau 
La livraison devra se faire à Win. | notes au crayon, affectant l'octroi 


| Nipeg où all Fort de Pierre selon | de la Puissance ‘Ces notes sont apprlees 


plusieurs 


! 
les terre 


qu'il sera ordonné, ‘entrées Lemporaires,”} et le système 4e 
[Ces ‘‘entrres temporaires etant aholi 
path excepte dans le cas de colons etablis sur 
Les formes de Soumissions, et toutes | le territoire non encore arpeute 
telles informations requises seront obtenues 
sur application aux Soussignes entra 10 | AVIS PUBI 10 
heures AM. et 4 heures PM. journelleinent | 
aux Quartiers de District, | Rat par le présent donn ja toute telle 
— entree qui n'aura pas ete ronmpletee par un 
Toutes les Soumissions devront Atre press l'argent l'achat ne pu |: au 
+ K DT] TU =, y Q ulee de ir » 
adresses au Lieut -Colonel Osborne Smith, | 17 Fevrier, 1854, sers billes s 1IVPeS. et 
les sections où parties de sections ainsi 


M (6 


( 
retenues seront declarees varantes 


Par Orilra 


DONALD CODHN 


{Par ordre 
S. BRUCE HARMAN, Cant. 
Uficier d'irdonnance au D À G 
Commandant les lorces te la Puissance 


\ Agont «les } 
à Manitoba 


Agisennt comn 


Turros de la Cour ‘nne.} 
QuartiersGeneranux, } | de la Puis 
Distriet Militaire No. 10. Bureau des Terres de la Puissar 
Font Garry, 29 bemambre 1473 } W ue pre. tb Norembyra, 1871 tm 


PUBTIC 


par le présent donné à TOUTES | 
PERSONNES réclamant, en vertu de la | 
des | 


pour telles TERRES peuvent maintenant | 


À. Bubar, Demandeurs, contre les Terres 


mon bureau, dans Ju Ville de Winnipeg. 


Terres de la Puissance. 


_ AVIS. 


ES SOUSSIGNÉS donnent avis à 1ovs 
ceux qe la chose peut concerner 
ant recu leur nomination comume 


| 


L 


|qu'ay 


Commissaires de Licences, 


suivant les dispositions de le 26 Vic 


Î 
( 


bi ag AL 
129, tout individu liveacié ou non liceucie 
| Sere poursuivi en vertu du dit acte pour— 


La vExTE sans licence (les liquides eni- 
vrantes ; 


L'ouvenrrux d'Iôtels 


lirenciés, Taverncs 
ou Rtestairants apre 


s les heures : ou 


L'orvrnrene des dites Maisous ou la veuie 
de boissons le Dimanche : — 


4 


| 
| 
| La vexrr le boissons enivrantes au 
| Sauvages ou aux enfants mineurs : 
| 


La VENTE en moindre quantité que toile 
peruise à un Epicier livencie, ou la per. 
mission de boire sur ics iieux ; 


Le rair d'agir comme Encanteur sans 
licence ; 


Le coironrace sans licence : 
La Tevre de Tahles de Billiard ou autres 
Jetix sans licence ; 
Er:., Erc., Erc. 
(Sigue.) JAMES STEWART 
Président. 
LOUIS SCHMIDT, 


DONALD MATHESON. 
Commissaires 


Winnipeg, 20 Août 18373. 


ras nuits 
| 


e 


Departement de Fnterieur. 


| 
OTTAWA, 20 Ocrosnr 1873. 


TTENDU que par l'erdre de Bon Fx- 

ceilence le Cunuverneur-Grneral en 
| Conaci:, en date du 6 du mois dernier, 
pourvoyant au reglrinent du droit de Com- 
ymune et du droit de courner di Foin dans 
{ Manitoba, le retrait des DEUX MILLES en 
arriere, dans certaines Paroisses de la H]- 
!VIERR ROUGE ct dela RIVIERE ASS! 
NIBOIXE a enleve l'ompéchement qui añec- 
i (ait precederiment la distribution des Terres 
dr Metis, mises à pari pour eux dans ces 
l’aroisses, 


A vis L’ublice 


| EST par le present donne qie des institic- 
[tions ont ete remises à DONALD CODD, 

bouier, agissant comme agent des TERRES 

DF LA PUISSANCK, à WINNIPEG, pour 
qu'il commence et termine la Distribution 
| sans ant. delai et touires les personnes 
|interessses sont priees d'agir en çeonse- 
| quence. 


A, CAMPBEL.L, 
Ministre de l'intérieur 


(Signe), 


| 
| 
| 
| 
| Bureau des Terres de la Puissance, 
| 22 Octobre 1873, 
| 


| 


 Arpentages des Terres 
LE LA 


PUISSANCE. 


TTENDU qu'il résulte de graves :n- 
| À convenients de ce que des ordres sent 
| presentes de la part de Neputes-Arpenteurs 

eniployes dunes l'arpentage des Terres de !4 
Puissance, pour certaines sommes d'argent 
en paiement de gagos et autres coupées, 
nonobstant un asis publie prralable annen- 
çant que ces ordres ne seralteril Pas recon- 
nus, toutes personnes sont par le presen! 
requises de prendre avis que NUL TEL 
ONDRE ne sera desorinais accepte eu paye 
à ce Bureau 

JS DENNIS, 
Arpenteur Wenérs!. 
Bureau des Arpentages 


— l'erres de be Puissance, - 
Winnipeg | Me 187 } 


